
GROUPE CSL 
RAPPORT ENVIRONNEMENTAL 2012



	 RAPPORT ENVIRONNEMENTAL 2012 GROUP CSL

À CSL, l’intendance environnementale est un objectif général fondamental et une valeur 
centrale. Elle est intrinsèquement liée à la croissance à long terme de l’entreprise. Dans le 
cadre de sa politique environnementale globale, CSL s’est engagée à rechercher activement 
des possibilités de réduire son empreinte environnementale, à mettre en œuvre des normes 
internes rigoureuses, à mesurer sa performance et à se fixer des objectifs d’amélioration. Pour 
CSL, s’efforcer constamment d’améliorer sa performance environnementale et faire preuve de 
leadership dans la promotion de pratiques écologiques dans toutes les sphères de l’industrie 
représente une bonne stratégie d’affaires et lui permet de bien se positionner pour l’avenir.

CSL s’est aussi engagée à communiquer en toute transparence ses initiatives et sa perfor-
mance environnementales à sa clientèle et à ses fournisseurs de produits et services de 
même qu’à en faire connaître la pertinence économique afin que toutes les sociétés faisant 
partie de l’industrie du transport maritime mènent leurs activités d’une manière durable. 

CSL constate également qu’elle ne peut atteindre ses objectifs environnementaux si elle 
évolue à l’écart des autres intervenants de l’industrie, des ONG, des gouvernements et des 
organismes de réglementation. Elle reconnaît l’établissement de partenariats, la consultation  
et les communications comme des instruments essentiels de promotion de politiques 
publiques et de normes industrielles rationnelles dans le domaine du transport maritime.

Le Rapport environnemental de CSL, qui est publié depuis 2008, vise à faire connaître, par 
un processus annuel de diffusion et de mesure de la performance environnementale de 
l’entreprise, l’engagement fondamental de celle-ci à réduire constamment les incidences envi-
ronnementales de ses activités et de celles de l’ensemble de l’industrie du transport maritime.

Pour plus de renseignements sur le programme et les engagements environnementaux de 
CSL, nous vous invitons à visiter son site Web au www.cslships.com.

ENGAGEMENT DE CSL EN FAVEUR DE L’ENVIRONNEMENT

Photo de couverture : Le Baie St. Paul franchit le canal de Panama. Son 
voyage inaugural serait le premier voyage de livraison transpacifique de 
l’histoire à avoir été effectué par un vraquier des Grands Lacs entre la 
Chine et l’est du Canada.
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Le CSL Whyalla, un ancien autodéchargeur converti en transbordeur, est en fonction 
au large de la côte sud de l’Australie. Sa conversion a comporté l’ajout d’une flèche de 
transbordement devant assurer le chargement direct dans des navires de fort tonnage 
ainsi que d’un équipement de dépoussiérage et de réservoirs de décantation, en  
conformité avec les exigences de l’Environmental Protection Agency. 
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DAVID MARTIN

Depuis plus d’une décennie, la responsabilisation environnementale remodèle le 
cadre commercial dans lequel évoluent les sociétés de transport maritime partout 
dans le monde. Que ce soit de manière délibérée ou en réaction aux pressions du 
public ou à la réglementation, le changement de paradigme en faveur de pratiques 
commerciales durables s’implante graduellement malgré la persistance de défis 
importants. Les solutions en vue de faire progresser les objectifs environnementaux 
et sociaux exigent une réflexion à long terme créative et une démarche concertée 
de la part de toutes les parties en présence.

Pour des entreprises progressistes comme CSL, les défis environnementaux représentent des 
occasions d’améliorer leurs opérations, de rendre le monde plus sain et plus vert et d’investir 
dans l’avenir. Nous croyons que l’adoption d’une démarche proactive et inclusive en matière 
d’intendance environnementale constitue une proposition gagnante pour tous, qui offre une 
valeur intrinsèque à nos clients, à nos collectivités, à notre industrie et à notre entreprise. Dans 
une industrie qui se caractérise par la présence de gagnants et de perdants, nous croyons 
fermement qu’il y a beaucoup à gagner à être à l’avant-garde du changement en matière de 
protection de l’environnement.

À CSL, nous encourageons l’innovation et la prise de risques bien calculés pour améliorer la 
performance environnementale de nos activités. En 2012, nous avons incité notre entreprise 
à investir dans de nouvelles idées, à explorer de nouveaux partenariats et à expérimenter de 
nouvelles technologies.

C’est dans cette optique que nous avons pris livraison des autodéchargeurs les plus perfec-
tionnés et les plus écologiques de l’industrie – nos navires de la Classe Trillium – et que nous 
avons saisi l’occasion de repousser les limites du contrôle des émissions en faisant l’essai de 
la technologie CSNOX d’Ecospec. Nous avons en outre favorisé de nouveaux partenariats avec 
des groupes du monde de l’environnement et de l’enseignement et renforcé notre engagement 
à l’égard du programme de l’Alliance verte et du World Wildlife Fund (WWF). 

Même si nous sommes encouragés par l’amélioration constante de notre performance environ-
nementale, nous demeurons conscients que notre quête en vue de protéger notre eau, notre 
air et nos littoraux n’est jamais terminée. Collectivement, l’industrie du transport maritime  
doit faire davantage pour faire valoir les avantages environnementaux, économiques et sociaux 
inhérents au transport maritime à courte distance. Nous devons travailler de concert avec nos 
partenaires de l’industrie, avec les gouvernements et avec les ONG afin d’élaborer des poli-
tiques et des solutions rationnelles en vue de réduire nos impacts environnementaux et nos 
émissions atmosphériques. 

CSL est un chef de file et innovateur reconnu de l’industrie en matière de pratiques durables 
et nous sommes fiers de la position unique qu’occupe à ce titre notre entreprise ainsi que de 
sa capacité de répondre aux défis environnementaux actuels et futurs par des solutions qui 
rehaussent la performance économique et opérationnelle de toutes ses activités. Cela repré-
sente d’ailleurs pour notre clientèle un avantage concurrentiel unique.

LETTRE DU PRÉSIDENT DU COMITÉ DE LA  
DURABILITÉ ENVIRONNEMENTALE DE CSL
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Le Baie St. Paul, premier de quatre laquiers de la Classe Trillium, a été couronné 
« Vraquier de l’année 2012 » par l’International Bulk Journal et choisi au titre 
de Significant Ship of 2012 par la Royal Institution of Naval Architects. Canada 
Steamship Lines et sa Classe Trillium ont par ailleurs reçu le prestigieux Prix du 
Saint-Laurent de la Société de développement économique du Saint-Laurent.
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Le changement n’est jamais chose facile, en particulier dans le monde complexe 
du transport maritime. 

Il est plus facile de procéder à des changements d’importance lorsqu’on peut compter  
sur l’adhésion sincère des personnes qui, chaque jour, gèrent, exploitent et arment 
les navires de CSL. Une communication efficace à tous les paliers de l’entreprise 
ainsi qu’avec ceux qui nous soutiennent nous permet d’articuler clairement note 
engagement de protéger la santé et la vitalité de l’environnement marin tout en 
assurant un service à la clientèle de premier plan à l’échelle mondiale.

L’information contenue dans le présent rapport témoigne de notre ferme volonté 
d’être à l’avant-garde et de communiquer nos progrès à tous nos interlocuteurs, 
clients et employés. Nous sommes déterminés à créer de la valeur en affichant le 
rendement énergétique le plus élevé possible, en réduisant notre empreinte envi-
ronnementale et en valorisant la durabilité et l’interaction communautaire. Nous 
sommes soucieux de nos clients, de l’environnement et de nos employés.

Reconnaissant notre vision ambitieuse, nos gens répondent à l’appel par des actions 
créatives et dynamiques dans toutes nos divisions à l’échelle mondiale. Par des 
efforts individuels, les divisions de CSL collaborent en vue de mettre au point 
une stratégie globale qui nous placera à l’avant-garde de notre industrie en ce qui 
concerne les mesures visant à assurer la pureté de nos littoraux, de notre air et de 
notre eau.

En rupture avec la réputation de « conservatisme » accolée à l’industrie mari-
time, CSL se sent stimulée à explorer de nouvelles technologies de contrôle 
des émissions, à faire l’essai de technologies novatrices de traitement des eaux 
de ballast et à réduire la consommation de carburant par des mesures de sur-
veillance d’avant-garde. Nous nous sommes par ailleurs engagés auprès des 
organismes de réglementation, des écologistes et des personnes partageant nos idées à relever  
certains des défis les plus exigeants de l’industrie, notamment les effets des changements 
climatiques sur les niveaux d’eau des Grands Lacs et la promotion d’une intervention gouver-
nementale binationale en vue de limiter la diminution des réserves d’eau douce qui en résulte.

Les dirigeants de CSL sont impatients de produire des changements positifs. S’appuyant sur 
ses clients et ses concurrents, l’entreprise occupe une position favorable pour accroître la 
sensibilisation à l’efficacité du transport maritime. Afin de prendre des décisions éclairées, 
l’industrie doit d’abord comprendre les défis auxquels elle est confrontée.

CSL soutient l’ensemble de l’industrie par des contributions à des recherches scientifiques et 
socio-économiques comme le projet Sahu-Gray de modélisation des impacts sur la qualité 
de l’air des émissions liées au transport maritime à courte distance et l’étude sur les Impacts 
environnementaux et sociaux du transport maritime dans la région des Grands Lacs et de la Voie 
maritime du Saint-Laurent. En outre, en tant que membre de la première heure de la Maritime 
Industrial Transportation Alliance, CSL s’allie à cet organisme pour accroître le rôle du transport  
maritime à courte distance en vue de la réduction des émissions. Enfin, CSL a été un chef de 
file de la promotion d’une réglementation controversée sur la ZCE de l’Amérique du Nord afin 
d’améliorer ses effets cumulatifs sur la qualité de l’air.

Adhérer à des changements positifs est un élément fondamental de la démarche commerciale  
d’avant-garde de CSL. Nous croyons qu’il en résultera un environnement plus sain, ce qui 
diminuera les risques pour la clientèle et profitera à tous. 

FAVORISER UN CHANGEMENT DURABLE

KIRK JONES 
Vice-président,  
Développement durable,  
affaires industrielles  
et gouvernementales

ROD JONES 
Président et chef de la  
direction, Groupe CSL
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CSL s’efforce de prendre les mesures nécessaires pour relever les défis auxquels elle est 
confrontée, qu’ils soient de nature logistique, commerciale ou environnementale. Par un 
travail collectif ciblé, nos professionnels techniques et environnementaux analysent notre  
performance et cernent les améliorations possibles. 

CANADA STEAMSHIP LINES

« Canada Steamship Lines a mené dans les Grands Lacs de nombreux projets environnementaux 
à caractère volontaire. Ses meilleurs projets de réduction d’émissions de gaz à effet de serre sont 
ceux qui ciblent la charge de chaleur électrique ou les gros moteurs électriques qui fonctionnent 
en permanence. C’est pourquoi elle a résolu de remplacer, au cours de la période de désarmement 
de l’hiver, les moteurs de pompes d’eau salée de tous ses navires sillonnant les Grands Lacs ainsi 
que d’installer des entraînements à fréquence variable pour mieux contrôler la consommation 
d’énergie. L’efficacité énergétique résultant de la mise à niveau de ses pompes lui assurera des 
économies annuelles moyennes de l’ordre de 35 000 $ par navire ($ CAN) , ce qui représente au 
total des économies de coûts de près d’un demi-million de dollars et une réduction de plus de 
1500 tonnes de ses émissions de GES. » 

Daniel Cesari 
Directeur, Opérations techniques

CSL AMERICAS

« Pour mieux protéger l’habitat marin et l’environnement, la flotte de CSL Americas recherche 
des solutions techniques et opérationnelles, qu’il s’agisse d’investissements majeurs comme des 
conversions de navires ou, à plus petite échelle, d’initiatives de remplacement des joints d’étan-
chéité des tubes d’étambot pour éviter des rejets accidentels d’hydrocarbures. CSL continue  
d’assurer le contrôle du carburant dans le cadre d’un programme d’efficacité à long terme 
et à installer des systèmes de contrôle Kyma à bord de cinq navires marchands d’Amérique 
du Nord. Ces systèmes maximisent le rendement des moteurs par une surveillance continue  
de leur demande et de leur consommation de carburant. Des données « en temps réel »  
permettent une meilleure gestion des moteurs. La commande opérationnelle des moteurs 
étant maximisée grâce à ces systèmes, l’efficacité du carburant est augmentée d’environ 1 %. » 

Andy Lennox 
Gestionnaire, Opérations techniques

CSL ASIA

« L’installation de transbordement indonésienne de CSL Asia a réalisé des économies de carburant  
sans précédent grâce à son plan de gestion de l’utilisation des génératrices. Auparavant, les 
génératrices alimentant les apparaux de levage continuaient de fonctionner, pendant que le 
transbordeur tournait au ralenti en attendant les barges navettes. Le temps improductif entre 
les barges navettes signifiait que la plateforme produisait beaucoup d’électricité inutile. Pour 
abaisser les émissions, réduire la consommation de carburant et améliorer l’efficacité, CSL 
Asia a instauré une politique en vue de mieux gérer l’utilisation des génératrices. On modifie 
la production d’électricité entre les génératrices principales de la plateforme et les génératrices 
auxiliaires lorsqu’il est optimal et sécuritaire de le faire. Ce système permet de maximiser la 
puissance tout en réduisant l’utilisation des génératrices, pour assurer des économies de  
carburant et abaisser les émissions atmosphériques. »

Jakob Hansen  
Directeur général et vice-président

AGIR POUR L’AVENIR
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CSL EUROPE

« CSL se soucie de recycler ses bâtiments de la manière la plus respectueuse de l’environne-
ment. En 2012, notre premier recyclage de navire fut celui du CSL Tiber, ce qui nous a permis 
de tirer de très bonnes leçons.

« Il s’est avéré difficile de trouver des installations qui étaient homologuées ISO au chapitre 
du retrait et du traitement des déchets dangereux et qui respectaient également les exigences 
de la Commission européenne et de la Convention internationale de l’OMI. En outre, étant 
donné que nos navires battent pavillon euro-
péen, nous devions aussi nous conformer aux 
directives de la Communauté européenne et les 
recycler dans les pays mentionnés dans la liste 
de l’Organisation de coopération et de dévelop-
pement économique (OCDE).

Avec la diligence voulue et en tenant compte 
de la zone de navigation du navire, nous avons 
recyclé le CSL Tiber en Turquie (qui fait partie de 
la liste de l’OCDE) en optant pour des instal-
lations qui respectent les normes rigoureuses 
de la Convention internationale, de l’ISO et de 
notre politique interne. »

Jim Hardie 
Directeur, Opérations techniques

CSL AUSTRALIA

« CSL Australia participe au programme Energy 
Efficiency Opportunities (EEO), qui encourage 
les entreprises australiennes à améliorer leur 
efficacité. Utilisant le CSL Thevenard comme 
exemple, nous avons mené trois initiatives qui 
se sont traduites par des améliorations d’enver-
gure. En mars 2012, le navire a enregistré une 
baisse de sa consommation de combustible de 
soute de 4,8 tonnes métriques (TM) par jour 
en procédant à des réductions modestes du 
régime du moteur principal. Parmi les autres 
réussites, mentionnons l’installation d’entraî-
nements à fréquence variable pour les pompes 
de ballast et une gestion efficace de l’éclairage. 
Ensemble, ces trois projets ont permis d’amé-
liorer fortement l’efficacité : les économies de 
carburant annuelles sont évaluées à 595,67 MT, 
les réductions d’émissions, à 1 747,2 t de CO2-éq, et la baisse des émissions de GES (GJ), à 
23 958,4, pour un coût-profit annuel de 518 207 $ (AUD).

Leslie Sheremeta 
Gestionnaire, Sécurité et Environnement

TRILLIUM  : L’ABOUTISSEMENT D’UNE VISION

En décembre 2012, la livraison du Rt. Hon. Paul E. Mar-
tin et du Baie St. Paul, les deux premiers navires de la 
classe Trillium de CSL, marquait l’aboutissement d’un 
programme ambitieux et longtemps espéré de renou-
vellement de la flotte.

Axés sur une technologie de dernière génération, les 
navires de la Classe Trillium de CSL consomment moins 
de carburant, produisent beaucoup moins d’émissions, 
minimisent les résidus de marchandises et assurent un 
rendement opérationnel global supérieur – tout cela dans 
l’optique de mieux répondre aux besoins sans cesse en 
évolution de la clientèle. 

Le Rt. Hon. Paul E. Martin, un autodéchargeur panamax, 
s’est joint à la flotte de CSL Americas en novembre 2012, 
alors que le Baie St. Paul, un laquier conçu pour le mar-
ché de la Voie maritime du Saint-Laurent et des Grands 
Lacs, a déchargé sa première cargaison en décembre de 
la même année. Ces navires ouvrent la voie à l’arrivée 
de cinq autres bâtiments de la Classe Trillium, soit trois 
laquiers et deux panamax, ainsi qu’à la venue de deux 
vraquiers en 2012-2013.
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CSL veille à améliorer l’efficacité de son actif en améliorant ses opérations et ses technologies 
en vue d’atténuer ses impacts sur l’air que nous respirons. Nous nous sommes engagés à 
améliorer la qualité de l’air par des actions réfléchies et des solutions créatives de même que 
par l’exploration et l’essai de technologies émergentes.

CALCUL DE LA MOYENNE D’ÉMISSIONS DE LA FLOTTE

Parmi les principales réalisations de CSL en matière d’intendance environnementale en 2012, men-
tionnons la mise en œuvre d’un plan novateur de calcul de la moyenne d’émissions de la flotte qui 
vise à abaisser systématiquement la teneur en soufre du carburant au cours des dix prochaines 
années. La réglementation internationale limite la teneur maximum en soufre du fuel marin à 3,5 % 
en masse comme mesure de réduction des émissions d’oxyde de soufre. La norme appliquée au 
réseau de navigation Grands Lacs-Voie maritime du Saint Laurent est encore plus rigoureuse, la 
teneur en soufre du carburant à bord des navires étant limitée à 1,5 % en masse en 2012 et à 1,3 % 
en 2013. Le programme permet à une flotte de navires de se conformer, dans son ensemble, à des 
objectifs de teneur en soufre annuels pré-établis par le recours à des carburants à plus faible teneur 
en soufre, le traitement des gaz d’échappement ou une combinaison de ces mesures. Transports 
Canada compte encadrer et surveiller l’industrie afin qu’elle se conforme à cette exigence. Dans le 
cadre de son initiative, CSL continuera d’abaisser les limites jusqu’à ce que la flotte atteigne une 

teneur de 0,1 % en masse en 2020.

ÉMISSIONS DE SOUFRE 

Canada Steamship Lines a également résolu 
de dépasser la norme et a atteint le niveau 4 de 
l’indicateur de performance du programme de 
l’Alliance verte en matière de SOX, qui exige que 
25 % de la consommation annuelle de carburant 
d’une entreprise ait une teneur en soufre égale 
ou inférieure à 1,5 %. En 2012, près de 57 % du 
carburant acheté par CSL pour sa flotte conte-
nait moins de 1,5 % en masse de soufre, ce qui 
représente une forte amélioration par rapport à 
2011, lorsque la proportion était de 50 %.

PERFORMANCE DE CANADA STEAMSHIP 

LINES : ÉMISSIONS DE SOUFRE (2012) 

RÉDUIRE NOS ÉMISSIONS ATMOSPHÉRIQUES

DES SOLUTIONS RATIONNELLES POUR LA ZCE 

CSL est depuis longtemps à l’avant-garde en ce qui 
concerne l’adoption de mesures importantes en vue de 
l’atteinte durable des buts de la législation sur la zone de 
contrôle des émissions (ZCE) . 

Outre les projets d’efficacité énergétique à bord des navires 
qu’elle soutient volontairement, CSL a franchi plusieurs 
jalons en faveur de l’amélioration du bilan de la ZCE nord-
américaine en 2012 en témoignant devant le Congrès, en 
calculant la moyenne d’émissions de la flotte et en jouant 
un rôle de chef de file au sein de la Maritime Industrial 
Transportation Alliance.

Dans son témoignage devant le sous-comité de la Chambre 
du Congrès des É.-U. sur la Garde côtière et le transport 
maritime, le 26 avril 2012, CSL a proposé des solutions  :

·· Une ZCE de 200 milles nautiques pour les carburants 
à 1 % de teneur en soufre, en vigueur le 1er août 2012;

·· Un mémoire au comité de la protection du milieu  
marin de l’OMI préconisant un amendement visant  
à réduire la ZCE nord-américaine à 50 milles pour  
les carburants à 0,1 % de teneur en soufre pour les  
navires dotés de moteurs de moins de 
20 000 chevaux-vapeur en 2015; 

·· Un mécanisme d’indemnisation des propriétaires  
de navires ne pouvant se procurer du carburant à  
faible teneur en soufre. 

Le témoignage de 2012 de CSL a été jugé si pertinent qu’une 
seconde invitation à témoigner est prévue en 2013.
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CHANGEMENTS CLIMATIQUES

Depuis 1990, CSL assure la surveillance de ses émissions de CO2, qu’elle réduit constamment. 
En 2012, c’est avec fierté qu’elle annonçait des réductions de 16 % et de 22 %, respectivement 
atteintes depuis que le processus de surveillance est en place à Canada Steamship Lines. Les 
émissions de CO2 ont toutefois légèrement augmenté en 2012 par rapport à 2011, les voyages 
plus courts exigeant plus de manœuvres consommatrices d’énergie dans les ports.

ÉMISSIONS DE GAZ À EFFET DE SERRE (GRAMMES PAR TONNE-MILLE) 

Bien que la loi n’impose aucun objectif de réduction pour les navires existants, Canada 
Steamship Lines a affiché – sur une base volontaire - le résultat le plus élevé (niveau 5) dans 
le cadre du programme de l’Alliance verte au chapitre de la réduction des gaz à effet de serre 
(GES). Fidèle à ses ambitions, CSL a pour ce faire enregistré une baisse annuelle moyenne de 
1,5 % de ses émissions de GES par tonne-kilomètre pour obtenir ce résultat. De fait, chaque 
année entre 1990 et 2012, CSL a réduit ses émissions de GES de 2,23 % en moyenne. Des 
baisses encore plus importantes sont prévues au cours des prochaines années dans le cadre de 
la mise en œuvre de plusieurs projets de réduction. Les nouveaux navires primés de la Classe 
Trillium contribueront d’ailleurs de manière importante à réduire les émissions de la flotte.

ÉMISSIONS DE GAZ À EFFET DE SERRE DE CANADA STEAMSHIP LINES  

(GRAMMES PAR TONNE-MILLE) 

PROJETS EN MATIÈRE D’EFFICACITÉ ÉNERGÉTIQUE

En 2012, les divisions de CSL ont mis en branle un certain nombre de projets et de mesures 
opérationnelles afin d’améliorer l’efficacité énergétique de leurs navires. 

Optimisation de l’assiette/capteurs de tirant d’eau : Lorsque ce projet sera terminé, les équi-
pages pourront modifier la performance d’un navire en fonction du plus bas coût par des 
réglages de tirant d’eau et d’assiette. Les économies qui en résulteront au plan de l’efficacité 
du carburant pourront atteindre 2 % par navire.

Entraînement à fréquence variable : Les projets en cours au chapitre des entraînements à  
fréquence variable (EFV) dans plusieurs divisions de CSL sont reconnus pour leurs avantages 
aux plans de l’efficacité énergétique et des opérations. Les EFV permettent d’assurer une meil-
leure gestion de l’énergie, de sorte qu’on peut s’attendre à des économies de mazout anuelles 
pouvant atteindre 58 000 kg par navire. 

Génératrices attelées à l’arbre : CSL Europe forme actuellement des équipes techniques en 
vue de maximiser les génératrices attelées à l’arbre. Ces génératrices récupéreront l’énergie  
inutilisée produite par les arbres d’hélice des navires durant leur déplacement. Le recours accru 
à ces génératrices permettra de réduire l’utilisation de génératrices auxiliaires et d’abaisser la 
consommation de gazoil marin. 
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Le premier de trois nouveaux autodéchargeurs panamax de la Classe Trillium, 
le Rt. Hon. Paul E. Martin, prend sa première cargaison à Sechelt, en Colombie-
Britannique. Ce navire est doté de la technologie la plus avancée disponible en 
matière de manutention et de transport de vrac.
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Profitant des leçons retenues par l’industrie maritime en ce qui concerne les impacts du trans-
port maritime sur l’habitat marin, CSL contribue activement à limiter les impacts biologiques 
par un leadership pragmatique et ambitieux. Les programmes décrits ci-dessous témoignent 
des mesures novatrices que nous avons mises en œuvre pour combattre les espèces envahis-
santes et réduire les effets du transport maritime sur les mammifères marins.

CONTRAINTES RELATIVES AUX SYSTÈMES DE GESTION DES EAUX DE BALLAST

Au cours des trois dernières années, Canada Steamship Lines, de concert avec d’autres entre-
prises de transport maritime, s’est engagée dans un effort de collaboration en vue d’examiner 
différentes méthodes et des systèmes spécifiques de traitement des eaux de ballast susceptibles 
d’être efficaces dans les eaux douces des Grands Lacs et de la Voie maritime du Saint-Laurent. 
On a notamment fait l’essai à bord d’un système de filtration de pointe et, plus récemment, 
procédé à un examen des systèmes homologués par l’OMI. Ces systèmes et les protocoles 
connexes touchant leur essai, leur évaluation et leur homologation visaient principalement à 
éliminer les risques liés à l’introduction d’espèces envahissantes dans les voies de transport 
transocéaniques et ont été conçus pour les grands navires transocéaniques. Ils ne sont donc 
pas techniquement adaptés à l’environnement d’exploitation des eaux canadiennes, qui com-
portent d’importants écarts de salinité, de température et d’ensembles d’organismes; ils ne 
sont pas, non plus, conçus pour être installés dans des navires de conception unique com-
portant de nombreuses contraintes que n’offrent pas les bâtiments internationaux sillonnant 
les voies commerciales transocéaniques et côtières. 

À la suite de cet examen, Canada Steamship Lines n’est pas encore convaincue qu’il existe sur 
le marché des systèmes de gestion des eaux de ballast qui puissent être adaptés aux contraintes 
opérationnelles et environnementales auxquelles ses navires sont soumis. La société maintient 
toutefois son engagement de rechercher des techniques ou technologies de gestion efficaces 
pouvant convenir à ses laquiers. On pourra trouver plus d’information sur les points de vue 
de l’industrie canadienne touchant les enjeux liés aux eaux de ballast dans les Grands Lacs et 
la Voie maritime du Saint-Laurent au www.glslballast.net.

DISPOSITIFS DE FILTRATION PERFECTIONNÉS

Plusieurs chercheurs considèrent les invasions biologiques d’espèces exotiques comme l’une 
des principales menaces à la biodiversité. Au Canada, Canada Steamship Lines s’est associée 
au ministère canadien des Pêches et Océans (MPO) pour évaluer l’efficacité biologique d’un 
dispositif de filtration des eaux de ballast, le filtre de rétro-lavage automatique AutoFilt RFU-5 
de Hydac International, installé sur le MV Richelieu pour des essais à bord.

Durant l’été 2012, trois essais à bord ont été effectués lorsque le navire était accosté à Québec, 
à Sarnia et à Thunder Bay; les eaux de ballast y ont été traitées par filtration pendant leur char-
gement dans le cadre des opérations normales du navire. Des échantillons de phytoplancton 
et de zooplancton ont été prélevés au début, au milieu et à la fin de chaque chargement de 
ballast pour déterminer le pourcentage d’élimination atteint par le filtre.

Canada Steamship Lines avait auparavant mené une évaluation de risques et conclu que  
plusieurs organismes non indigènes étaient déjà présents de manière courante dans certains 
lacs. Pour atténuer les risques,CSL a mis l’accent sur les espèces qui n’avaient pas encore 
migré. Les espèces en question étaient à la fois du phytoplancton et du zooplancton. 

RÉDUIRE NOTRE IMPACT SUR LA BIODIVERSITÉ
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Nos premiers résultats démontrent que :

·· Le pourcentage d’élimination du zooplancton était aussi élevé que 50,5 %, 
·· Le pourcentage d’élimination du phytoplancton était aussi élevé que 62 %. 

En tenant compte des résultats combinés des trois essais, on constate que les densités 
moyennes de zooplancton et de phytoplancton étaient beaucoup plus basses après filtration, 
ce qui indique que la filtration pourrait s’avérer avantageuse comme technologie de gestion 
des eaux de ballast pour prévenir le transfert d’espèces d’un lac à l’autre ou entre un cours 
d’eau et un lac.

À la suite de ces résultats encourageants, CSL compte continuer de mener des recherches sur 
des technologies de filtration de pointe afin de minimiser le risque de migration d’EAE dans 
les Grands Lacs et le fleuve Saint-Laurent. 

ÉTUDE DE MODÉLISATION SUR LES CÉTACÉS DES GRANDS BANCS

« Ce genre de projet représente une occasion exceptionnelle de faire la démonstration d’innovations 
canadiennes qui contribueront au rétablissement des océans à l’échelle du globe. »

 – Robert Rangeley, v.-p., Région de l’Atlantique, WWF-Canada 

Avec l’appui de CSL, le WWF a mis en branle un projet de modélisation des Grands Bancs 
afin d’étudier des scénarios de rétablissement de l’écosystème. Ce projet a pour objet de com-
prendre les incidences de mesures de conservation et de gestion des pêches sur la capacité 
productive du système. Dans le cadre de ce projet, on examinera :

1.	 Le rôle des cétacés (baleines, marsouins et dauphins) dans l’écosystème des 
Grands Bancs

2.	 Les répercussions éventuelles de scénarios de gestion potentielle et de  
changements climatiques sur la santé future des populations de cétacés.

On utilisera des données existantes pour établir des évaluations des populations actuelles et 
historiques de cétacés dans le sud des Grands Bancs. Dans le cadre de la modélisation de 
l’écosystème, on examinera les interrelations des cétacés et des autres espèces dans le réseau 
alimentaire. Le WWF évaluera également dans quelle mesure le sud des Grands Bancs pourra 
soutenir une croissance des populations de cétacés selon divers scénarios.

En 2012, on a notamment acquis et organisé des collections de données existantes sur les 
cétacés ainsi que de la documentation sur les sujets suivants : biodiversité des cétacés, abon-
dance et périodes de présence dans les Grands Bancs, alimentation, bioénergie et rejet de 
nutriments. À la suite de la mise en place des données et de la méthodologie, en janvier 2013, 
le WWF compte établir des évaluations quantitatives pour plusieurs espèces de cétacés dans 
le sud des Grands Bancs.

Laboratoire de bord Matériel d’échantillonnageLe MV Richelieu Filtre de rétro-lavage
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ALLIANCE VERTE

L’Alliance verte est un organisme environnemental binational (Canada-É.-U.) indépendant qui 
s’est donné pour mission de rehausser la performance environnementale de l’activité mari-
time. Cette alliance incite les sociétés maritimes, les ports et les installations maritimes à se 
doter d’objectifs environnementaux exigeants, dont l’atteinte est contrôlée au moyen de véri-
fications indépendantes. L’organisme, fondé en 2007, concentrait au départ son action dans 
les Grands Lacs, mais il a depuis étendu sa portée aux navires internationaux en acceptant 
CSL Americas dans ses rangs en 2012. Le programme vise des changements significatifs en 
établissant des objectifs de performance rigoureux en ce qui concerne les enjeux suivants :

·· Espèces aquatiques envahissantes

·· Émissions atmosphériques
·· (SOX, NOX, particules)
·· Gaz à effet de serre 

·· Résidus de marchandises
·· Eaux mazouteuses
·· Gestion des déchets (facultatif à partir de 2012)

En participant à l’Alliance verte, CSL vise à améliorer la compréhension 
de l’environnement fragile dans lequel l’industrie évolue. La philoso-
phie d’amélioration continue exige une attitude vigilante de la part des 
entreprises qui y participent, ses objectifs environnementaux étant 
régulièrement rehaussés. La modification des jalons exige davantage 

des participants, les buts de l’Alliance étant de plus en plus exigeants pour chaque niveau 
de performance établi. L’atteinte du niveau supérieur de performance exige un engagement 
exceptionnel.

CSL a affiché une performance exceptionnelle au regard des normes indépendantes rigoureuses 
établies. Durant deux années consécutives, la société a affiché un résultat moyen de 4,3 sur 
5 dans l’évaluation de sa performance touchant six mesures environnementales de l’Alliance. 
Elle a obtenu des notes parfaites (5 points) pour les catégories des espèces aquatiques nui-
sibles et de la réduction des gaz à effet de serre en raison, principalement, de son ambitieux 
programme de prototypage de nouvelles technologies.

En 2012, CSL a établi un plan de gestion de l’efficacité énergétique des navires pour toute sa 
flotte en vue de l’entrée en vigueur, le 1er janvier 2013, d’une réglementation internationale 
visant la réduction des émissions de CO2. Ce plan a été élaboré pour chaque navire et décrit 
les mesures opérationnelles entreprises pour en améliorer l’efficacité énergétique. 

PERFORMANCE DE CANADA STEAMSHIP LINES DANS LE CADRE DE L’ALLIANCE VERTE, 

2008-2012
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ALLIANCE VERTE : RÉSULTATS DE CSL EN 2012

INDICATEUR NIVEAU MESURE(S) ENTREPRISE(S) POUR ATTEINDRE CE NIVEAU

1. �Espèces aquatiques 
envahissantes

5 CSL a fait l’essai d’un système de traitement des eaux de  
ballast sur le MV Richelieu. 

CSL a réalisé une inspection annuelle et programmé le nettoyage 
des citernes de ballast, tous les sédiments étant détruits à terre.

2. �Émissions atmos-
phériques polluantes

4 CSL a effectué son inventaire et son échantillonnage annuels en 
vue de valider et d’améliorer l’inventaire de NOX. 

Elle a aussi recouru à une technologie de réduction des NOX  
sur l’un de ses navires; il en est résulté une baisse de 15 % des  
émissions de NOX en-dessous des limites permises.

3. �Gaz à effet de serres 4 CSL a enregistré une réduction de 2,23 % de ses émissions de 
GES par tonne-kilomètre entre 1990 et 2012.

4. �Résidus de  
marchandises

4 CSL a implanté des pratiques et un plan de formation à l’échelle de 
la flotte afin d’améliorer l’exactitude de l’inventaire des résidus de 
marchandises.

Les citernes des nouveaux navires de CSL sont équipées d’un 
appareil de traitement des eaux usées.

5. Eaux mazouteuses 4 CSL s’est dotée d’une politique de modernisation pour les  
séparateurs d’eaux mazouteuses et les dispositifs de contrôle  
et de vérification connexes. 

6. �Gestion des déchets 
(facultatif en 2012)

1 CSL respecte les exigences réglementaires en vigueur.

PRIX REÇUS PAR CSL EN 2012
VRAQUIER DE L’ANNÉE 2012

Le Baie St. Paul, premier de quatre nouveaux laquiers autodéchargeurs de la Classe Trillium de  
Canada Steamship Lines, a été couronné « Vraquier de l’année 2012 » par le prestigieux International 
Bulk Journal. Le prix, qui est remis à un vraquier d’exception ou à un navire nouvellement construit, 
a mis en valeur l’efficacité opérationnelle, le caractère novateur de la conception, la sécurité et les 
caractéristiques environnementales, qui distinguent le Baie St. Paul. 

PRIX DE LA SODES 

Le 23 octobre, Canada Steamship Lines recevait le prestigieux Prix du Saint-Laurent 2012 de la 
Société de développement économique du Saint-Laurent (SODES). Le Prix du Saint-Laurent est 
remis annuellement à une organisation, à une entreprise ou à un individu qui s’est distingué par des 
résultats ou des projets exceptionnels ayant contribué à faire valoir le Saint-Laurent et à favoriser 
son développement économique tout en restant fidèle aux principes du développement durable.

GREEN FLAG (LA/LB) 

Green Flag est un programme volontaire de réduction de la vitesse des navires mené par le port 
de Long Beach. Il récompense les exploitants de navires ayant réalisé des réductions de vitesse 
ciblées à moins de 40 milles nautiques de l’entrée de ce port. Parce que les navires produisent 
moins d’émissions lorsqu’ils se déplacent plus lentement, le programme a permis une forte réduc-
tion des émissions et particules diesel et il permet d’empêcher la production de plus de 1 000 
tonnes de pollution atmosphérique par an. La conformité des navires est vérifiée par la Marine 
Exchange of Southern California. CSL a obtenu le convoité prix Green Flag pour s’être conformée 
de manière extraordinaire (à 100 %) au programme durant douze mois. 
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Misant sur une variété d’initiatives de mobilisation de ses employés, 
CSL encourage ses équipages et son personnel de bureau à favoriser 
la durabilité environnementale en travaillant de manière responsable, 
sécuritaire et consciencieuse. 
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CSL encourage ses employés à participer activement à des initiatives communautaires visant 
la conservation et la valorisation de notre environnement naturel. Par des activités comme le 
nettoyage des littoraux et des partenariats avec des écoles et des organisations, CSL désire 
appuyer des actions durables et sensibiliser le public à la valeur environnementale du transport  
maritime à courte distance.

PROMOUVOIR L’INNOVATION ENVIRONNE-

MENTALE À LA MMA

Dans le cadre d’un partenariat avec la Mas-
sachusetts Maritime Academy (MMA), CSL 
Americas a parrainé un projet visant à promou-
voir l’innovation environnementale. L’équipe du 
projet comprenait trois étudiants, un conseil-
ler pédagogique de l’établissement et un agent 
de liaison de CSL. Cette collaboration a donné  
l’occasion aux étudiants choisis d’examiner 
les défis environnementaux de l’industrie en 
contexte réel et de fournir à CSL des idées 
et concepts nouveaux en vue de l’atteinte de 
ses objectifs de durabilité, notamment par 
l’étude d’additifs de carburant écologiques et 
de revêtements de coque de pointe ainsi que 
par l’hydrodynamique. Ce projet témoigne de l’engagement de CSL de favoriser l’éducation 
maritime tout en faisant des gains en matière de développement durable. En le parrainant, 
l’entreprise envoie un message important à la prochaine génération de gens de mer à l’effet 
que la responsabilité environnementale est un devoir absolu pour les exploitants maritimes.

PRIX DE DURABILITÉ DE CSL

Chaque année, Canada Steamship Lines honore 
un navire ayant démontré un engagement excep-
tionnel vis-à-vis du concept de durabilité. En 2012, 
c’est le CSL Laurentien qui a reçu cette distinction.

NETTOYAGE DES LITTORAUX

En 2012, du personnel de CSL Americas et de 
Canada Steamship Lines a participé à des acti-
vités de nettoyage des littoraux dans le cadre 
de l’initiative mondiale annuelle de l’organisme 
Ocean Conservancy. Ocean Conservacy, qui 
s’est donné pour mission de nettoyer les rivages  
partout dans le monde, effectue ce travail 
depuis plus de 25 ans. Cet événement annuel 
d’une durée d’une journée est devenu la plus 
importante activité bénévole de préservation de 
la santé des océans. En consignant les objets 
ramassés durant le nettoyage, Ocean Conservancy peut dresser un portrait plus clair de l’état 
des voies navigables dans le monde et prendre des décisions éclairées relativement à la pré-
vention des rejets de déchets en mer et aux stratégies de nettoyage futures.

ENGAGEMENT DES EMPLOYÉS ET DES COLLECTIVITÉS

CSL S’ALLIE À LA MARITIME INDUSTRIAL  
TRANSPORTATION ALLIANCE

Pour favoriser l’avancement d’une industrie du trans-
port maritime sûre, efficiente et respectueuse de 
l’environnement, CSL s’est associées à la Maritime Indus-
trial Transportation Alliance (MITA). MITA se préoccupe 
principalement du transport maritime à courte distance, 
de la zone de contrôle des émissions nord-américaine et 
de la qualité de l’air. Ayant pour souci de conseiller les 
gouvernements et les organismes de réglementation, y 
compris la Garde côtière des É.-U., Transports Canada et 
l’Organisation maritime internationale, MITA fait valoir 
le transport maritime à courte distance comme moyen 
de réduire la congestion routière et de réduire les émis-
sions. Pour plus de renseignements sur cete organisme, 
prière de visiter le www.mitaweb.com.
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PERFORMANCE EN 2012

Parmi les faits saillants de la fiche de rendement de CSL pour 2012, mentionnons une réduction importante de la 
teneur en soufre moyenne du carburant pour toutes ses divisions dans le monde. 

BUTS DIVISIONS OBJECTIFS RÉSULTATS

RÉDUIRE  
LA POLLUTION  
ATMOSPHÉRIQUE

CANADA 
STEAMSHIP  
LINES

Réduction des GES de 1,5 % (grammes par tonne-mille) Non atteint : + 2,2 %

Réduction de 1,35 % de la teneur en soufre moyenne du carburant Atteint : - 1,17 %

CSL AMERICAS Réduction des GES de 1 % (grammes par tonne-mille) 

Non atteint : + 14 % 
en raison d’un rapport  
fret-km plus élevé en 
2013.

- 27 % en raison  
de l’efficacité du  
transbordement et  
du retranchement  
de 2 navires.

CSL AUSTRALIA
Réduction des GES de 0,5 % (grammes par tonne-mille) Atteint

Réduire la teneur en soufre du carburant à une moyenne de 2,65 %. Atteint : - 2,58 %

RÉDUIRE NOTRE  
IMPACT SUR LA 
BIODIVERSITÉ

CANADA 
STEAMSHIP 
LINES

Étudier des technologies d’eaux de ballast pour les laquiers Atteint

Mettre en branle des projets de recherche sur la capacité de reproduction 
des baleines dans les Grands Bancs de Terre-Neuve et y participer

Atteint

RÉDUIRE LA  
POLLUTION 
MARINE 

TOUTES DIVISIONS Aucun incident important de déversement d’hydrocarbures Atteint

CANADA 
STEAMSHIP  
LINES

Remplacement des produits chimiques pour les moteurs Non atteint

Meilleure évaluation de la production de résidus de marchandises solides Atteint

Amélioration de 5 % de la qualité d’évacuation des dispositifs  
d’épuration marine 

Atteint

CSL AMERICAS

Réduction de 5 % des résidus de marchandises solides Atteint : - 38 %

Réduction/élimination de la pollution de l’eau produite par le tube 
d’étambot

Atteint : mise à 
niveau d’un système 
de lubrification du 
tube d’étambot

CSL AUSTRALIA

Remplacement des produits chimiques pour les moteurs par des 
produits plus verts

Non atteint

Meilleure évaluation de la production de résidus de marchandises solides Non atteint

CSL EUROPE Élaboration d’un plan d’intervention d’urgence Atteint

CSL ASIA Élaboration d’un plan d’intervention d’urgence Atteint

RÉDUIRE LA 
PRODUCTION  
DE DÉCHETS

CANADA 
STEAMSHIP 
LINES

Accroissement de 2 % du recyclage Atteint : + 35 %

Réduction de 2 % de la production de résidus d’hydrocarbures Atteint : - 1,89 %

CSL AMERICAS Réduction de 3 % des plastiques à bord des navires Atteint : - 47 %)

CSL AUSTRALIA Accroissement de 2 % du recyclage des résidus d’hydrocarbures Non atteint - 1 %

CSL ASIA Amélioration de la tenue des dossiers relatifs aux flux de déchets Atteint

SYSTÈME  
DE GESTION

CSL EUROPE 
Établissement d’un programme d’empreinte environnementale 
statistique

Atteint

Création d’un comité environnemental Atteint

CSL ASIA
Établissement d’un programme d’empreinte environnementale 
statistique

Atteint
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VUE D’ENSEMBLE DE L’EMPREINTE ENVIRONNEMENTALE EN 2012

Chaque année, afin de dresser un portrait complet de son empreinte globale, CSL fait état de données envi-
ronnementales recueillies sur ses navires et dans ses bureaux. Ces données servent à déterminer les aspects 
à améliorer et à adopter des solutions et des mesures appropriées.

ACTIVITÉS EN MER (NAVIRES)

CANADA  
STEAMSHIP LINES CSL AMERICAS CSL ASIA CSL AUSTRALIA CSL EUROPE

ÉNERGIE

Mazout (tonnes) 71 068 55 162 S.O. 42 692,188 15 135

Diesel (tonnes) 20 180 4 042 1 005 3159,313 5 544

AIR

CO2-éq – brutes  
(voyages sur lest compris,  
en g/tonne-mille)

20,59 16,3 S.O. 135781* 13,9

CO2-éq – nettes  
(voyages sur lest non compris,  
en g/tonne-mille)

11,12 9,8 S.O. 67890* 5,6

Soufre dans le combustible (%) 1,17 1,9 <1** 2,5 <1**

HFC (kg) 296 408 8,4 556,1 236,6

DÉCHETS

Résidus de marchandises (m3) 713,7 303,7 S.O. 317,4 S.O.

Déchets (m3)

Domestiques 440,19

1 637 8,8 1 258 1 326Recyclées et organiques 

505,1

Cendres incinérées 45,5

Résidus d’hydrocarbures (m3) 2 808 591,2 S.O. 1 436,1 1 050

EAU

Déversements 
d’hydrocarbures importants 
(>100 l)

0 0 0 0 0

ACTIVITÉS À TERRE (BUREAUX)

CANADA  
STEAMSHIP LINES CSL AMERICAS CSL ASIA CSL AUSTRALIA CSL EUROPE

ÉNERGIE

Électricité (kWh) 733 167 199 339 14 528 60 879 14 152

PAPIER

Consommation de papier (kg) 11 176 2 100 122 1 154 150

Papier recyclé (kg) 20,536 1,962 61 93 100

* Total, CO2e; méthode tonne-mille non appliquée. 

** Diesel utilisé uniquement; teneur en soufre de moins de 1 %.

S.O. = Sans objet 

l : litre 

HFC : hydrofluorocarbures
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BUTS ET OBJECTIFS POUR 2013

BUTS DIVISIONS OBJECTIFS

RÉDUIRE  
LA POLLUTION  
ATMOSPHÉRIQUE

CANADA 
STEAMSHIP LINES

Réduction des GES de 3 % (grammes par tonne-mille) 

Réduction de 1,15 % à l’échelle de la flotte, de la teneur en soufre moyenne du carburant

CSL AMERICAS
Réduction des GES de 2,5 % (grammes par tonne-mille) 

Conversion de 70 % des systèmes de réfrigération des navires à des réfrigérants écologiques

CSL AUSTRALIA
Réduction des GES de 0,5 % (grammes par tonne-mille) entre 2012 et 2013

Réduction de 1 % du combustible de soute utilisé

CSL EUROPE
Empreinte : achèvement de la collecte de données et détermination des économies

Application et évaluation en tant que prototype de l’unité de performance Dr Diesel

CSL ASIA Réduction des GES de 1,5 % (réduction des litres de carburant/tonne de fret)

RÉDUIRE NOTRE  
IMPACT SUR LA 
BIODIVERSITÉ

CANADA 
STEAMSHIP LINES

Eaux de ballast : recherche de technologies et de solutions au risque de migration 
d’espèces

Établissement d’un plan d’action pour l’engagement environnemental des employés

RÉDUIRE LA  
POLLUTION 
MARINE 

TOUTES DIVISIONS Aucun déversement d’hydrocarbures important

CANADA 
STEAMSHIP LINES

Remplacement des produits chimiques pour les moteurs par des produits plus verts

Stratégie pour réduire les résidus solides et la fréquence de nettoyage

CSL AMERICAS
Réduction de 0,5 % de la consommation d’huile de lubrification (ajout du système 
de lubrification Alpha à bord du Sheila Ann)

CSL AUSTRALIA
Minimisation des impacts de tout produit rejeté par accident dans le milieu marin

Aucun rejet d’hydrocarbures de l’huile hydraulique côté pont dans le milieu marin

CSL EUROPE 
Examen des données et fixation d’objectifs pour réduire notre impact au 1er trimestre

Étudier le remplacement des séparateurs et moniteurs d’eaux mazouteuses désuets 

CSL ASIA Exécution d’un exercice d’intervention en cas de déversement

RÉDUIRE LA 
PRODUCTION  
DE DÉCHETS

CANADA 
STEAMSHIP LINES

Augmentation du recyclage de 5 % 

Réduction de 2 % de la production de résidus d’hydrocarbures par rapport à 2012 

CSL AMERICAS
Enquête sur les pratiques d’élimination des déchets; exploration de solutions 
écologiques

CSL AUSTRALIA

Hausse de 2 % du recyclage des résidus d’hydrocarbures. Amélioration du tri des 
déchets à bord 

Réduction des déchets de plastique produits/recyclés à bord par l’eau embouteillée

Augmentation de l’efficacité énergétique de l’éclairage

Implantation d’un programme de recyclage - papier, plastique et cartouches d’encre

CSL ASIA
Amélioration de la tenue des dossiers sur les flux de déchets

Mise en œuvre d’un plan d’élimination des déchets; 25 % moins d’eaux usées qu’en 2012

SYSTÈME  
DE GESTION

CANADA 
STEAMSHIP LINES

Maintien du rôle de premier plan à l’égard du programme de l’Alliance verte pour 
tous les indicateurs

CSL AMERICAS
2 Passeports verts en 2013

Niveau 2 pour au moins deux indicateurs dans le cadre du programme de l’Alliance verte

CSL EUROPE Comité pour examiner les données de 2012-2013 et fixer des buts dans le 1er trimestre

CSL ASIA

Mise en œuvre d’un processus de vérification de la gestion environnementale

Inclure V.Ships Asia dans le comité environnemental de CSL Asia 

Formation du personnel avant son arrivée sur la plateforme
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Le CSL Elbe, un autodéchargeur à convoyeur de la 
flotte de CSL Europe, voguant en mer du Nord, au 
large des côtes de la Norvège.



100 %

GROUPE CSL

Le Groupe CSL Inc. (« CSL ») de Montréal, Canada, est un fournisseur mondial de premier 
plan de services maritimes de manutention et de livraison de vrac solide. Par le truchement 
de ses divisions d’exploitation, Canada Steamship Lines, CSL Americas, CSL Australie, CSL 
Asia et CSL Europe, CSL détient et exploite une flotte hautement diversifiée de navires autodé-
chargeurs spécialisés, de navires transbordeurs océaniques et de vraquiers de petit tonnage 
et livre annuellement plus de 70 millions de tonnes de marchandises à des clients industriels. 
L’histoire de CSL remonte à 1845.

www.cslships.com
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